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La plus imposante délégation France-Canada 
depuis 1934 sera à Montréal le 6 septembre

En 1 954, Mme la baronne de Montgas- 
con, l'honorable Louis Saint-Laurenl et 
le baron Jean de Montgascon ont visité 
ensemble l'exposition française tenue à 
Montréal, au Palais du Commerce. A4. 
de Montgascon est président de la So­
ciété des amis de Montréal, fondée par 
Jérôme Le Royer de la Dauversi'ere, à 
La Flèche, en 1642. Il s'occupe active­
ment de France-Ccmac/a.

'Daaà ce 
tteunew /

Une mission française forte 
de quelque 60 membres arri 
vera à Montréal le six sep­
tembre. C'est la plus imposan­
te délégation reçue au pays 
depuis la Mission Jacques 
Cartier, en 1034.

Une initiative de l’associa 
tion France Canada, la mis 
sion sera conduite par le 
président de cet organisme 
pour la France, M. Raymond 
Laurent, ancien député et 
ancien président du conseil 
municipal de Paris. Ce der­
nier est d’ailleurs à l'origine 
de France Canada, organisée 
en 1946.

Le programme officiel pré 
voit une tournée d’une quin 
zaine de jours à travers les 
principales régions du Canada 
français. Dernière étape, Qué 
bec, où la mission sera reçue 
avec un éclat particulier.

Font partie du groupe : des 
parlementaires, des industri­
els, des hauts fonctionnaires, 
des étudiants.

Prétexte à des discours 
émus, ce voyage de liaison? 
Dans quel état d’esprit allons 
nous accueillir ces visiteurs?

Longtemps, le rappel de nos 
origines a permis une espèce 
d’exaltation refuge. Ainsi ce 
cri de Nérée Bcauchemin:
"Indivisibles patries,
I^s lieu* Frances, pour toujours,
De tout notre coeur chéries,
N« font qu’une en nos amours.”

On pouvait lire, récemment, 
dans un quotidien montréa­
lais, à la suite de l’appel de 
M. Lumumba pour des tech­
niciens de langue française, 
sous la plume de M. Jean- 
Marc Léger, un plaidoyer 
pour une prise de conscience 
de ce que nous ne sommes pas 
cinq millions de ‘parlant fran­
çais’ isolés dans l'Amérique 
du nord anglo saxonne mais 
une partie vivante et fervente 
des 130 millions de franco 
phones répartis sur tous les 
continents.”

Voilà une vision beaucoup 
plus large, qui, si elle inspire 
certains excès, n’en révèle pas 
moins un immense progrès 
sur la langueur maladive des 
hymnes traditionnels à la 
“France des aïeux".

Sur ce, retournons à une 
"exaltation illustrée" de la 
France de nos pères, notre 
passé d’outre mer.

Le siège de l'association France-Canada, à Paris, rue de 
Babylone (à gauche), numéro 24. Au 32, c'est le centre d'accueil 
de la Fraternité sacerdotale, communauté canadienne.

Du port de La 
Rochelle, de nom­
breux colons sont 
partis, à destina­
tion de la Nouvel­
le-France.

(Photos: Armour Landry)
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Sa teinte est si naturelle que seul son coiffeur le sait!

La mode a ses caprices, mais cette femme pimpante sait qu’une 
fraîcheur lumineuse est la plus belle des parures. Il se dégage 
de sa personnalité soignée, un air de jeunesse dynamique 
qu’elle doit surtout à sa chevelure si radieusement vivante. 
Aujourd’hui, Miss Clairol permet à chaque femme d’avoir 
des cheveux soyeux, attrayants—et épanouis dans toute la 
beauté de leur couleur naturelle. C’est là le secret de Miss 
Clairol qui surclasse, de loin, tout autre colorant capillaire.

C’est également pourquoi les coiffeurs du monde entier recom­
mandent, et se servent toujours de MissClairol pour restaurer 
la couleur des cheveux ternes. I Is savent que l'action exactement 
prédéterminée donne toujours la nuance voulue tout en mas 
Quant vraiment le gris. Mais, ils apprécient surtout son effet 
vivifiant et la douceur discrète des nuances. Essayez Miss 
Clairol aujourd’hui même, quelques minutes suffiront. Vous 
partagerez leur enthousiasme. En formule crème ou ordinaire.

miSS CLAIROL
by v

, (*»o4 Htutflrtpinj J
x>... ......

HAIR COLOR RATH PLUS DK FEMMES SE SERVENT DK MISS CLAIROL RU K DE TOUT AUTRES COLORANT

•Marque <lf !#<.**•» pur ( lairnl Inr of (anad* Knowttor, Qu

Oui ou non... qui sait?* ^SÊÊÊi
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ce chôfeao naquit, h T 5 fin 
I, Paul Chcmodey de Mo/i

^fondateur de Montréal.
’<>■ ■ -;!v-

«Mi

Vit"«J*»VA;

mBsmi

SJBM

la chapelle Saint Michel de Tours où, en J 633, Mère Marie-de- 

l'Incarnation fil sa profession religieuse. Elle devait présider par 

la suite à l'installation des Ursulines au Canada.

BUVEZ À VOTRE SANTÉ!

VICHY CELESTINS
EAU MINERALE Al CALINE NATURELLE PROPRIETE DE l ETAT fRANÇAIS

LA SEULE véritable eau de Vichy vendue au Canada 

Importée directement de l'établissement Thermal de Vichy, à Vichy, France

Méfiez-vous Jes imitations ! ! ! ILxigi ■2 CELESTINS.

CIGARETTES

EXPORT
BOUT UNI OU FILTRE

Le manoir de la Tem- 

plerie, à La Flèche, ré­

sidence de M. le baron 

et de madame la ba­

ronne de Montgascon. 

L’histoire de La Flèche 

est intimement liée à 

celle de Montréal: c'est 

là que Jérôme Le Royer 

de la Dauversière a 
fondé la congrégation 

des Hospitalières de 

Saint-Joseph (en char­

ge de /’Hôtel-Dieu, à 
Montréal),- de la Dau 

versière a aussi contre 
bué à la fondation de 

Montréal, avec Maison 

neuve et Olier. 
suite à !n pu fie 7

[

j
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Les automobilistes qui font faire l'entretien de leur système de 
refroidissement en septembre s’évitent des ennuis, car il est 
imprudent de rouler un mois de plus avec un liquide trouble qui 
circule lentement. Le mois de septembre est celui qui convient le 
mieux à cet entretien. L’été vient de finir, les enfants ont repris 
l’école, et la voiture peut enfin “souffler” après un long été 
d’utilisation à la chaleur. Les voyages des vacances et la circu­
lation en fin de semaine sur des routes encombrées fatiguent 
considérablement tous les organes de la voiture, particulièrement 
le système de refroidissement.

Dès maintenant prenez rendez-vous avec votre fournisseur habi­
tuel; il est spécialisé dans l’entretien du système de refroidisse-

ooo en septembre
ment, et il aura tout le temps de vérifier les tuyaux, le t hermostat, 
la courroie de ventilateur et tous les autres élémenLs du système, 
de rincer le radiateur, d’en faire partir la rouille et le tartre avant 
d’y verser de l'antigel neuf qui durera tout l’hiver.

N’attendez pas les jours d’affluence, ne risquez pas des pannes 
coûteuses. Soyez prévoyants,préparez votre voiture pour l’hiver 
dès le mois de septembre. ^

Dow ('hemiciil cal le principal fournisseur d'illn/li ne |pow¥ 
(jlycol des fabricants canadiens d'anliycl.

DOW CHEMICAL OF CANADA, LIMITED
VANCOIJVIH . CAI CARY . WINNIPfG • ’.AHHIA . lOkONKI . MfJNIKfAI - '.AIA4I JtAN «N fl)
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CEREAL

VOUS DESIREZ
Lübétit de votre bébé

MttHMfe

Voyez-le (/ni récUime à grands cris son repas et vous en êtes tout heureuse, car dans 
un moment, il dégustera de bons aliments modernes pour bébés.
1 /appétit vient en mangeant, dit-on, et si l'appétit de bébé est si vorace, c’est grâce 
aux légumes frais et appétissants, aux desserts savoureux de Heinz. Son bien-être 
dépend de leur valeur nutritive équilibrée ainsi que de leur digestibilité.
Que l'appétit de bébé soit votre guide. Et vous éveillerez son appétit... si vous 
lui servez des aliments Heinz pour bébés...// tons les repas ... tons les jours!

h1

y
7

BÉBÉ EN BÉNÉFICIE AUJOURD’HUI ET POUR TOUTE SA VIE
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Le manoir de 

Llmoilou, à 

Saint-Malo, 

où J acq ues 

Cartier est dé- 

cedé le 1er 

septembre 
1557.

Autour de 

Saint-Ger- 

main-des- 

Prcs, à Paris, 

ont vécu plu­

sieurs mem­

bres de la So­

ciété de Mont­

réal. De plus, 

Mgr de Laval 

a été sacré à 

cet endroit, le 

8 décembre 

1658.

J aime les etharpes cl les firms, le par­
fum et les bijoux, le rouge à lèvres ei 
les crinolines j aime la vie 
J'aime à être propre ei Irait lie sur 
mon trente-six. Pour dire le vrai, il ne 
m'est arrivé que quelques fois de ne- 
pas me sentir /mmaculte et toutes 1rs 
jeunes filles Savent quanj 
Maintenant c'est fini tout <,a, pi.ite à 
Tampax,
Quel soulagement d'etre débarrassée 
de ce bjrn.m eut ombrant tenu me, 
épingles, bande Tampax est petit, il 
est imperceptible et invisible quand il 
est en plate Pas la moindre t’ô/i pas 
la moindre odeur.
Je suis persuadée que la protêt lion 
interne, la protêt lion Tampax, isi la 
meilleure Et la plupart île mes aunes 
sont de mon avis.
Quand vous adopterez Tampax, vous 
apprécierez thaque minuit de vont tit­
tle icune fille

Vous pouvez vous procurer Tampax 
dans les degrés d absorption Régulier. 
Super et Junior, partout où l'on vend 
des produits de te genre f anadian 
Tarnpax Corporation l.iiniied, 
Brampton, (intarin _

Inirn/t par un mr*in in 
Ir\ nnJ/iom t/r h mmrt l utiliunl

CHEVEUX
GRIS

Faitr»-!»* diipariltrn 
raijftunitftei d» 

plusieurs énnéni

«fins couleur t effet u.it>irrf ('on-
1ère untant.im'ment .mt < lu* veut mais I,iiih 
"U KU.HOuiie* uoc teinte !u*ut»r 'ii- lilmul. !nu» 
«tti Upifi Sur |«m( \itt|t «•( votre jwtin.iiiciilr 
l>oiiil)lr Î1 .'•li'l *' 10.t toutes lr-> pii.u iii.n irn 

'ni envoyez lOt (unir une lioutciHr m t»an 
ttlipn. iVwtt iJ.ms i*iul»all,i«r fiolmairf

Mentionnez !.« . ouleur naturelle <le
< hrveiu.

B ROWNATONC. Dfft M, CsdnftMi. Fj, USA

r l’TKMBHb 7

À B rouage, en 

Saintongc, 

tout ce qui 

reste de la de­

meure de S. 

de Champlain: 

un pan de 

mur.

L’église de 
Tourouvre, au 
Perche. Un vi­
trail de cette 
église rappelle 
la mémoire de 
l’hon. Honore 
Mercier, an­
cien premier 
ministre de la 
province, dont 
l’ancètre était 
originaire de 
cette localité. 
C’est aussi le 
pays d’origine 
des Gagnon, 
des Prévost, 
des Crete, des 
Giguere.

.-S-1-
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MAHOGANY

SAGE

CHARCOAL
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GRANITE GREY

iiinipfi|pm mi Offrir

FIR GREEN

DRIFTWOOD
.,•■ -• -'T •

■ $j| -
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REDWOOD

:T*a»É

FLAMINGO
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BLUE SPRUCE

MAPLEWOOD

WALNUT

WHEAT-TONE

CEDAR

SANDALWOOD

... pour faire ressortir la beauté du grain naturel du bois.
A l/I ÎXTKRIKUR : Color-Tone Kez transmet chaleur et 
lustre à vos mouilles et boiseries intérieures, pénètre pro­
fondément dans le bois et fait ressortir la beauté de son 
grain naturel
A I .'KN TKKI KCR : Color-Tone Kez résiste admirable­
ment bien aux intempéries, protège le bois contre le

gauchissement, le refoulement et le renflement. Rez est 
idéal pour les murs extérieurs et meubles du jardin.
Color-Tone Rez et un pinceau feront de vous un expert 
dans le finissage du bois demandez à votre marchand 
Rez la brochure gratuite qui vous donne tous détails con­
cernant les finis à bois.

WOOD 
' INISMtl

/ ti fa oduit (h
MONSANTO CANADA LIMITED

MON TR I A I OA K V I II K. ONT VANfuCVKH 
, on In chiwh fuit îles merveilles.

Choix rie li teintes de hais 1 illustrées) prêles à êtr , 
appliquées - et pour finis blonds: White Rez; pour lustre 

velouté à l'intérieur: Sa tin wood Rez; pour fini ultra-luisant 
Rez-Kx ; pour traitement initial du bois: Rez Sealer-Primer.

8 LA PRESSE i SEPTEMBRE 1960
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COLOGNE

Pour vous rendre 
plus

séduisante
W&fi

Bfflgî m

L’eau de Cologne Red Roses de Yardley
Ix véritable parfum, subtil et naturel, d’une unmen.se gerbe de roses rouges fraîchement cueillies cl 

merveilleusement odorantes a etc capte pour vous dans (ctlc eau de Cologne à la fois

légère cl tenace. U même arôme suave se retrouve dans les produits pour le hain, le tah 

surfin et la poudre pour le hain . . . dans le nouveau Spray Mist et le parfum Red Roses.

Eau (le Cologne Uni Hoses, $1.50 et $2.OU.

:.A i>he:;:;k, j ."•kj’TEMhhf i'io- 9
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Septembre ramène les vendanges

ettA J O/B Du V|N...

Le vin saoûle, vive le vin! Septembre ramène 
les vendanges, et les rires fous pleins des 

ivresses futures. Pieds nus dans les 
raisins, madame participe au 

concours de pressurage à 
l’ancienne: le vin jaillit 

sous les piétinements, 
le rire sous les 

chatouillements . . .

pieds de femme 
au goût de vin . . . 

douce orgie 
d’automne 

blond!

ur toute la 
compagnie, apres 
la cueillette et le 
pressurage des rai- 
ins, un buffet 

froid , . .

Les mains palpent les grappes chaudes d’été, promesse de 
plaisirs troublants.

Jaj->

par les

tire avec I 
honneurs

Vendanges: 
c'est fête chez les 

Crosby, prés 
d’Havcrstraw, dans 

l'état de 
New-York.

Le plaisir 
du vin pénètre

pieds . . . 
Malgré cette chute 
spectaculaire, cette 
concurrente s'en 

les 
du

concours de 
pressurage a 
l'ancienne.

10 I.A PRESSE, 3 SEPTEMBRE I960



WHITE

Ici à la Canadian Oil, où nous avons comme emblème la Rose Blanche, 
i hésitons pas à déclarer cjue notre organisation est foncièrement et 

totalement canadienne! Où que vous alliez au Canada, de l’Atlantique 
aux Montagnes Rocheuses, prenez la bonne Habitude de vous arrêter 

à l’enseigne White Rose pour tous les besoins de votre auto.
Vous la garderez ainsi ‘entre les mains de Canadiens

nous n

WHITE
ROSE

cnnnoinn oïl

HTEMI'Kl i’t-vt 11

ENTRE LES MAINS DE

msm

mm
: ïSBfta nem



A remarquer 
ce deux-pièces en 
lainage pied-de-poulc 
brun, beige et noir 
dont le manteau 
sept-huitièmes 
devient un précieux 
compagnon de voyage. 
Le mannequin a 
coiffé une petite cloche 
en feutre souple, 
facile à ranger 
au fond du sac.

d’apprécfPW| fammble 
de lainage rouge.^VH^^^,/' 

Le confort de la jupe àu^HÉ| 

fronces n'a d’égal que 

l'harmonie de l'emmanchure 
soulignée d'un pli piqué.

En voyage, ayez surtout pitié de vos pieds 
Apportez-leur le réconfort d’un soqjier à la 
coupe soignée, aux couleurs gaies et harmo­
nisées à votre sac. Ces deux modèles de 

chaussures de marche ont des talons qui ne 
vous grandiront pas mais éviteront à votre i 

visage les crispations que donnent les souliers A 
trop fins et trop hauts. M

% ?.«•

Superbe robe de 
lainage noir 
adoptant la li­
gne courbe de
Dior. Elle vous 
sera fort utile La question des chapeaux reste embar­

rassante pour le voyage. Nous vous 
suggérons celui-ci, entièrement piqué, 
garni d'un grosgrain contrastant, et 
pouvant se plier aisément. Création 
Irène de Montréal.

pour vos apres 
midis de prome­
nade au Bois.

12 t.A PRESSE, 3 SEPTEMBRE 1960
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partez 

en voyage
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Cette marinière 
étincelante glon- 
fiera vos tailleurs, 
lissoir. Brodée de 
sequins, clic laisse 
vos bras nus, rap­
pelant la silhouet­
te "chemise".



FINI le temps des corvées

i nefto)é»r

\j\ upi cic avec oanri iuc >11 Sani-Flush fait toutle travail !
Il suffit de verser Sani-Flush, d’agiter et de faire fonctionner l’eau. Sani- 
Flush fait le reste! Ses agents nettoyants chimiques n’enlèvent pas seule­
ment le vilain cerne, mais aussi les taches de rouille rebelles dues à l’eau 
dure. Le bol des toilettes étincelle de propreté, Sani-Flush désinfecte et 
désodorise.

Rapide, simple et complet—ni récurage, ni eau de Javel. Jamais vos 
mains ne touchent à l'eau. Sani-Flush est l’agent nettoyant moderne pour les 
bols de toilette en porcelaine. Il ne les abîmera pas et n'endommagera pas 
non plus les fosses septiques.

les coordonnés, jupe e/ cardigan font 1res jeune. Celui-ci, 

enjolivé d'une broderie à motif floral, peut se porter tout 

aussi bien sur la petite robe tout aller.

MT?'v >

FORMAT GEANT

de toilettes

le retour à l'école se fera sans peine si on y ajoute une note 

de coquetterie. En orlon à gros tricot, une veste vareuse 

pour mademoiselle.

Odeur saine 
et action effervescente !

»

. .1

*ÏTTOie • DESINFECTE • DÉSODORISE 
fait DISPARAÎTRE les tache# 
four TOILETTES BLANCHES OU 

DE COULEUR
Ktth : frlutfit» t» «OHM 11 S%—«oM oiAFF

l.A PHKSSE, 3 SEITEMBRK I960 1 3
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Quelle que soit 
votre coiffure...

LA TONI NO-MIX est la 
> permanente la plus facile qui 

soit. Le neutralisant, qui en 
même temps conditionne les che­
veux, est mélangé d’avance. Vous 
n’avez qu’h couper le bec et 
presser la bouteille: quelques gouttes crémeuses 
sur chaque bouclette suffisent.

Ordinaire, Super, ou Douce — toujours à *2.00

laToni donne du corps à vos cheveux
de façon permanente !

H' -WW 'it

. V- ^\vv. ,'iK SWÉ '
m

La permanente chez soi Toni est vraiment unique, car 
Toni “donne du corps” à vos cheveux ... tel que les 
coiffures h la mode l’exigent j>our bien tenir. Que votre 
coiffure soit simple ou élaborée, la mise en plis reste 
plus longtemps et se refait plus facilement quand vous 
avez une j>ermanente Toni.

Souvenez-vous des autres permanentes que vous 
avez eues et comparez la douceur et le lustre que Toni 
donne h vos cheveux, et comme elle les rend plus 
dociles. Vous conviendrez “qu’il n'y a pas une per- 
manente comme Toni!”

Pour que votre coiffure demeure belle plus long­
temps, choisissez la permanente qui “donne du corps 
h vos cheveux ... la permanente Toni.

'/ //£ : • \

■ . ■ % 'A
Wimïz&L u.

r.ü

- WÈT

, ! v .

\\'t f: £

T&?-
WMMBÊÈmÊÈ®

Aucun coiffeur ne connaît
le secret de Toni qui • ’

mr rnnnc»"DONNE DU CORPS"
aux cheveux.

ni
hhwü

a
MÊm

■

TB&jsSi

Vv'-:Ç
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Micheline Michel, au tout début. Puis Miche­
line Presle. Et, aux États Unis, Micheline 
Prelle.

Trois noms, un visage. Nous ne saurons 
jamais rien de plus. Même si nous 

_ risquons une incursion dans “sa” 
vie "privée”. La vie privée de la 

vedette est ouverte sur la place 
publique, comme ces journaux 
intimes apprêtés pour la ]>ostérité.

Si l’on vous dit que Micheline 
Presle, parisienne, a été élevée au 

couvent, qu’elle rêvait de cinéma 
depuis sa tendre enfance, ça fait un 

peu nanane, et ça ne vous apprend 
Tant pis.pas grand’chose.

Encore: elle a tourné dans le 
premier film de Trenet, elle a 
été lancée par Abel Gance. 
Voilà qui la situe un pe\j 
mieux. Elle s’est essayée

On se souvient de Gabin, de sa trogne bourrue. De Preste, 
c’est moins sur. Il y a bien quelque chose de colle au fond 
de la mémoire, a son propos, mais il faut épousseter un 
brin pour retrouver le visage de ces personnages qu’elle a 
habités, son visage à elle . . . Dcu» habitués des plateau», 
Gabin et Presle jouent ensemble dans un film de Jean 
Dclannoy, fort bien reçu a Paris.

Prcslo l’ingénue se paie la tète de Presle-fcmme fatale

Madame donne dans les encyclopédies. 
C’est son affaire, apres tout. Avec ça que 
ça vous meuble un boudoir douillet . . . 
Gageons que Micheline Presle pourchasse 
souvent les vieux bouquins à tranches 
dorccs, sur les quais de la Seine. Elle se
passionne pour les antiquités, vous 
glissent les biographes officiels.

■ •

v LOTERIE-CINEMA
f un numéro chanceux:
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CHEMISES PENMANS POUR DAMES—
en beau tricot de coton, de loine 
ou mille— tailles: petite, moyenne 
et grande.

tOUFFANTI ET CULOTTES PENMANS A 
ÉLASTIQUE AU OCNOU. POU» OAMES
— tricot fin de coton ou de laine 
mixte— tailles: petite, moyenne et 
grande
CHEMISES PENMANS POU» IÉIÉS, SE 
NOUANT SU» LE CÔTÉ OU SE »OU- 
TONNANT DEVANT—mélanges laine 
et coton—tailles 3-6-9 mois, l o 
2 ans

CATALOG UE

^ DE
MEILLEURES VALEURS

la comparaison prouve que l’étiquette PENMANS réputée est garante
d'une qualité supérieure, d'un confort supérieur et d'une façon supérieure 
dans toute la gamme des prix. Exigez les articles tricotés PENMANS 

pour toute votre famille -et profitez de cette valeur supplémentaire 
pour votre argent que seul PENMANS vous donne!

pour slieurs. 
travaillent au

A SOUS-VÊTEMENTS PENMANS "95" —
combinaisons, gilets et caleçons, et 
caleçons avec ceinture élastique et 
gilets sans boutons, pour hommes 
et garçons.

• SOUS-VÊTEMENTS PENMANS "7!"— 
combinaisons, gilets et caleçons, et 
caleçons avec ceinture élastique et 
gilets sans boutons, pour hommes 
et garçons

C SOUS-VÊTEMENTS PENMANS BALBRIG- 
O AN, MOOÊIE LÉGER - tous modèles 
désirés pour hommes et garçons.

D CALEÇONS EXTRA-COURTS PENMANS 
POUR HOMMES —toutes toilles

E MAILLOTS BLANCS PENMANS POUR 
HOMMES —avec encolure renlorcée 
de nylon. Excellents gilets de corps, 
avec caleçons assortis à ceinture 
élastique

F & G GILETS PENMANS, MODÈLE 
ATHLÊTIOUE SANS MANCHES POUR 
HOMMES ET GARÇONS -avec cale 

itra courts assortis 6 ceinture

couleursSWEATERS PENMANS
chinées et unies, avec boutons ou 
fermeture éclair

MAILLOTS PENMANS —couleurs as 
sorties — tailles: petite, moyenne et 
grande

CHAUSSETTES DE TRAVAIL PENMANS
— unies et à côtes Pesanteur: légère, 
moyenne et lourde 100% nylon, 
tout laine, et laine mixte.

CHEMISES ET CULOTTES PENMANS 
POUR FILLETTES DE 2. 4 ET é ANS.

CHEMISES ET CULOTTES PENMANS EN 
TRICOT DE COTON BLANC FIN À CÔTES 
POUR FILLETTES DE • À 16 ANS.

çons e 
élastique
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ORANGE-ABRICOT

Lissayez ces quatre breuvages aux fruits 
délicieux et différents, pendant que vous 
vous amusez, pendant les repas, n'im- 
porte quand! Chacun d'eux est un mélange 
si savamment fait qu'il a le vrai goût de 
fruits frais. Et de la Vitamine C a été 
ajoutée. Voulez-vous faire plaisir à tout 
le monde? Alors, ayez beaucoup des 
quatre Breuvages aux Fruits DEL MONTE 
sous la main.

et veloute

ensoleillé ANANAS-PAMPLEMOUSSE

Agitez et versez les quatre vous aimerez!

BREUVAGES AUX FRUITS DEL MONTE*
'marque DÉPOSEI

préférés
Le vrai goût de fruits frais!

A PUT : ■ IE. i i i i.MWlh w 17
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AUX QUATRE COINS DU MONDE

V*"*

Venezuela
Les hommes 
s'apprêtent à 
descendre le lo- 
i et on terre, 
après avoir 
changé la mè­
che. L'or noir 
vénézuélien de­
viendra une ri­
chesse . . . amé­
ricaine. Le puits 
d'huile en ques­
tion est en eltet 
exploité par des 
intérêts améri­
cains.

Francfort Lo
zoo de Franc­
fort ollre à l'oeil 
vorace du tou­
riste un condor 
âgé de dix mois, 
le seul de son 
espèce à avoir 
jamais habité un 
zoo européen. 
On peut imagi­
ner que le rapa­
ce, un habitué 
des régions sud- 
américaines, ne 
goûte guère cet­
te réclusion, et 
qu'il cherche ici 
à sucer la moelle 
épinière du pho­
tographe.

États-Unis
Pour manipuler 
la cloche, il a 
fallu une grue: 
deux tonnes 
qu'elle pesait, la 
chère cloche de 
bronze, de quoi 
éreinter une 
bonne douzaine 
de bedeaux, de­
puis près de cent 
ans qu'elle était 
juchée au nom 
met de la qua­
trième église 
presbytérienne 
d'Albany, New 
York.

Nigeria L’A­
frique au travail. 
Voyez-moi ça: ce 
gamin, quelle 
force! Illusion, 
bien sûr: l'en­
fant ne transpor­
te pas d'un seul 
coup de tête son 
aîné, qui, par 
derrière, court 
sur les billots. 
Retenons quand 
même l'image: 
plus qu'un aîné 
à porter, pour 
l'enfant, il y a ce 
passé africain de 
lourde misère.

Tokio — Le3 
jeunes Japonais 
ne sont pas par­
mi les moins 
bouillants, Ike 
en sait quelque 
chose. Pourtant, 
le violon est un 
peu la tétine na­
tionale: on met 
les mioches au 
violon dès le jeu­
ne âge. Le con­
cert-monstre qui 
a réuni au gym­
nase de Tokio 
quelque 2,000 
violonistes, âgés 
de trois à 17 
ans, a par ail­
leurs, monstre 
qu'il est, un pe­
tit air "made in 
USA".

Allemagne
Un sculpteur de 
Bochum s'est at­
taqué à un a r- 
bre, l’a tailladé 
à grands coups 
d'inspiration. 
Des enfants ont 
interrompu leurs 
jeux et étudient 
le résultat. To­
tems, matière 
première do 
l'enfance, avec 
les héros, les 
chapeaux de la 
flibuste, et les 
douze péchés 
capitaux.

ni . Æm333mm

Allemagne —
Version ham­
bourgeoise 
d'une "frog's 
march'' : une 
portée à quatre, 
le derrière en 
l'air . . . C'est la 
musique figée au 
niveau du coas­
sement. Le gar­
çonnet colle l'o­
reille au mur, 
pour voir . . . 
Diable, si le chef 
d'orchestre allait 
laisser tomber 
un oeil!

Japon Une
usine japonaise 
met sur le mar­
ché un appareil 
de télévision 
portatif muni 
d'un transistor. 
Ecran de huit 
pouces. Rende­
ment cinq fois 
amélioré, relati­
vement à l’appa­
reil ordinaire. 
Pour l'extérieur, 
une batterie as­
sure le fonction­
nement durant 
trois heures. Il 
s'en trouvera 
probablement 
certains pour 
traîner leur TV 
au cinéma!

Australie —
Jeu de cirque: 
deux immeubles 
de taille se bri­
sent comme des 
jouets sur un 
tout-puissânt 
verre délormant, 
un mur de la 
Banque du Com­
monwealth, à 
Perth.
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DESSERT

top£!n'

et celui de Dream Whip!... cette épaisse garniture ayant la consistance de la

crème fouettée, que vous pouvez préparer le matin et servir le soir. Vous lui ajoutez du lait et vous fouettez. 

Dream Whip reste parfaitement mélangée et appétissante, sans perdre de sa consistance ou s’affadir. D’une 

saveur délicieuse, d'une apparence appétissante, Dream Whip ne compte cependant que 17 calories par cuillerée 

à table. Prenez-en une boite dans la section JelTO chez votre épicier et servez Dream Whip accompagnée de 

pêches fraîches et juteuses. Dégustez-la avec ceci avec cela avec ceci avec cela , :

VOUS L’ACHETEZ AUJOURD'HUI • VOUS L’UTILISEZ PLUS TARD • LE PRODUIT N’EXIGE AUCUNE RÉf RIGÉRATION

(Jell-O est une marque de commerce déposée au Canada de General fonds, lirnded)

UN PRODUIT DES 
FABRICANTS DE

LA PHF.SSK, !i SM'TKMHHf :«» 19



Pour les vrais
connaisseurs

Dernière étape du programme scientifique
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d’initiation à la lecture: la mémoire visuelle 
est a son tour soumise a un entrainement pla­
nifié. Une phrase est projetée sur l’écran, 
aussitôt remplacée par une autre . . .
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sehna\c.'e
mémoue-
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Quand la ffille

L'été meurt, la femme ne quitte pas la plage sans marquer 
un dernier point. La victoire est de taille: le long corps souple 

ranime les couleurs du serpent à lunettes, le 
cobra. Le reptile retrouve la verticale: la femme, si elle est 

capable de perdre un époux, trahit rarement un complice.

Où va-t il
bien se 
fourrer 
le nez
maintenant? 11

niant

Sfsggl

Metropolitan
INSURANCE COMPANY
COMPAGNIE À FORME MUTUEtLE

LEZ IL COUPON U R UNI DSTAI.i:

(Détails à retenir sur les pires ennemis de l'enfant—les accidents)

utiliser, pour ce faire, le panier à rebut où 
l’enfant saura les trouver.

Les produits d’usage domestique tels que 
désinfectants, insecticides, polis à meubles, dé­
colorants, nettoyeurs, lessive, ammoniaque, 
acides—doivent être éloignés de la portée et de 
la vue des enfants. Remette/ les couvercles cl 
les bouchons bien en place sur les récipients

Toute substance susceptible d'être dom­
mageable aux enfants doit être laissée dans son 
récipient propre. Ne la transférez pas dans un 
bocal ne portant pas d’étiquette, surtout un 
bocal servant habituellement à conserver ali­
ments ou breuvages.

Lisez attentivement les étiquettes et suive/ 
le mode d’emploi a la lettre, qu’il soit question 
d’un remède ou d’un dissolvant île peinture.

Assurez-vous que le service d’urgence 
de l’hôpital de votre localité est en mesure de 
renseigner votre médecin rapidement quant à la 
nature du poison, et aux soins à donner pont 
sauver l’enlant.

Metropolitan Life Insurance Company 
180, rue Wellington,
Ottawa 4, Ont.

Veuillez m’envoyer un exemplaire |*ratuit
de votre brochure intitulée
"/Unir In protection de l'enfant" ‘>01*

Nom
(IN MOUU I

Rue

Ville & Zone Prov

Pour le garçonnet ou la fillette, il y a un 
intérêt à tout. Mais c’est souvent en cher­

chant “le pourquoi et le comment” des choses, 
que beaucoup d’enfants se font mal ou s'infligent 
des blessures qui les laisseront infirmes quand 
elles ne seront pas mortelles.

Il est faux de prétendre que les enfants sont 
naturellement victimes d'accidents, et qu’il est 
inutile d'essayer de prévenir ceux-ci. Des re­
cherches ont établi que la plupart des accidents 
chez les enfants sont évitables.

Arrêtons-nous ici aux décès par empoisonne­
ment accidentel. Il suffirait d'en réduire la fré­
quence en prenant des précautions, celles-ci, par 
exemple, combien simples:

Serrez tous les médicaments —surtout ceux 
qui ont une saveur particulière et une couleur 

ante—dans une armoire ou un cabinet ler- 
à clé.

Jetez tout ce qui reste de remèdes prescrits 
pour usage temporaire, mais n’allez surtout pas

I.A PRESSE,' 3 SEPTEMBRE 'I960 21



a iik« uinaUMV \ DtIP MO**IO «l»H CALORIE
MASTER

ïfUUf
HUIT COCKT4li& s 

m. ' **► U

MH* il*» COM

“LE COMPTE 
CALORIES”

vous indique 
les calories 

et en donne le total

Compte-calories disponible en français ou en anglais

II1
IWIfT PI AS SPAGHETTI

SEULEMENT

25 «
plus 1 étiquette de n’importe 
quel aliment de qualité LIBBY

D'exclusivité i.ibby, ce compte-calories 
vous permet de combattre l’embonpoint 
à sa source, c’est-à-dire lors de la prépara­
tion des menus. Servez-vous du compte- 
calories Libby |wur choisir vos repas ou 
vos goûters—il donne les aliments les plus 
courants d'un côté et leur teneur en calories 
(approx.) de l’autre. Une ardoise pratique 
qui s'efTace automatiquement permet de 
noter les calories absorbées quotidienne­
ment. C’est une méthode simple pour 
choisir des repas nourrissants, faibles en 
calories. Demandez votre compte- 
calories dès aujourd’hui, en envoyant 
1 étiquette de n’importe quel aliment de 
qualité i.ibby que vous préférez, plus 25c.

COMPTE-CALORIES LIBBY 

Box 2405,Toronto, Ontario

Veuillez m'envoyer . . . comptb-caimrws. 
Ci-joint I cliquette i.iiihy. plus 25(f en argent 
ou timbres pour chaque compte-cawkiks

NOM

ADRESSE

VILLE PROV.

Choisissez les aliments de qualité
GARANTIE DE REMBOURSEMENT DOUBLE



auentu^ted

AVEC
LA BOUCLE D'OREILLE

MAI CO /'-v
LÉGÈRE COMME

UNE PLUME /Wî

AJ r,

Vous entendez mal, et toucieute de 
votre élégance, vous détirez que 
toute correction auditive patte ina­
perçue.
MAICO y a penté pour vout et a 
créé un appareil trèt au point que 
vout pouvez adapter vout-méme 
tur det bouclet d’oreillet «pédales, 
élégantes et trèt agréablet à porter. 
VENEZ chez MAICO qui vout con- 
teillera avec emprettement tur 
l'appareil-boude d'oreille qui vout 
convient, et vout pourrez y admirer 
en même temps leurs toutes der­
nières créations.

qu'est-cc 
pas rond 
moteur?”

“Allons, m . . . 
qui ne tourne 
dans ce satané

Pour recevoir un catalogue gratuit 
retournez ce coupon à

MAICO HEARING SERVICE, 
1529 ouest, rue Sherbrooke, 
Montréal Oué.
Tel WE. 5-5293

NOM

ADRESSE

Oui, maman, quarnl un entant est 
dérangé, fiévreux et de mauvaise 
humeur, n a pas envie de jouer 
ni de manger . vous pouvez être 
sûre que quelque chose ne va pas 
Car les enfants sont naturellement 
gais, insouciants et pleins de vie.

Lorsque ces petits dérangements 
se produisent, les mamans avisées 
comptent depuis des années sur 
Castoria pour remettre les choses 
^1 en ordre. Castoria 

JT est bon pour
DE cillant, lait

débarrasse doucement, mais sûre­
ment, les intestins de l'enfant des 
déchets toxiques qui s'y sunt ac­
cumulés, sans coliques ni choc. En 
peu de temps, votre enfant retrouve 
sa gaieté

Castoria est employé avec succès 
depuis des générations. Cependant, 
Castoria est tout ce qu'il y a de 
plus moderne . son excellente 
qualité et son action douce sont 
garanties par les plus récentes 
méthodes scientifiques de fabrica 
(ion et d'essai. C'est pourquoi 
(.ASTORIA est bon pour volrt r n/il ni

Les enfants 
pleurent pour 

avoir du

La chatto-vcut bien 
conduire, mais 
pour ce qui est de 
réparer . . . Pas de 
mâle en vue, il faut 
se salir les mains.

MA HOUR Ofposf

«

INSENSIBLE A L’EAU ... COM ME

Ca y est, c'est réussi, de 
peine et de poils . . . C'est le 

moment de remettre en 
marche. Pas de rétroviseur 
pour savoir si la voie est 

libre, madame se 
retourne carrément . . . 

commcunedamequiena 
assez d'être observée a 

la dérobée I

Les semelles Neolitc sont absolument imperméables et durent 
deux lois plus longtemps. Quanti vous achetez ou faites res­
semeler des chaussures, exigez Neolile.
NEOLITE est une exclusivité de GOOD/YEAR

N Kill H mjffjuf rlK"'

Un enfant maussade 
esf uh enfant "MALADE"
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OIGNONS
DE TULIPES 

hollandaises
(GIANT DARWIN J

UNE VALEUR DE
$ ’-wesm

pour mise en terre à l’automne

Les tulipes réputées de Hollande saluent l’arrivée 
du printemps par une éblouissante floraison de 
couleurs ... et, en toute saison, le fameux NET­
TOYEUR DUTCH garderu votre foyer aussi propre, 
aussi frais, aussi serein qu’un matin de printemps!

CHEZ VOTRE 
ÉPICIER

MAINTENANT
DOUBLE OFFRE 

SPÉCIALE

ÉPARGNEZ 8<
24 LA PRESSE, 3 SEPTEMBRE 1960

• POSTAL STATION Q • TORONTO 7, ONTARIO
Prière de me faire parvenir boites. Pour chaque boite commandée,
j’inclus $1 plus le mot "Dutch" découpé dans une étiquette de nettoyeur Dutch.

VIUE PROVINCE
Cette offre est valable jusqu’à épuisement des stocks

PUREX CORPORATION, LTD.
NETTOYEUR DUTCH EAU DE JAVEl DUTCH SAVON SWEETHEART DETERGENT UQUIDE TREND
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le ruban transparent
BRAND

FtRME
«CM K
KCTMO
A IRM.

A l'Epreuve des mues enlEvement de chappie AFFICHAGETUTEURS DE PLAHIES

Etiquetage EMBALLAGE DES LUHCHSPREMIERS SOINSREPARATION DE LIVRES

S’il vous arrive de subir un "accrochage” en 
jouant au football, vous saurez quoi faire! Ht si 
vous ne jouez pas au football, le ruban trans­
parent ScOTCH-brand se prête a fies milliers 
d’autres usages. Vous en découvrirez vous-même 
un grand nombre rien qu’en le gardant toujours 
à |>ortée de la main . . . et des yeux! C'est 
d’ailleurs ce qui rend le ruban transparent 
ScoTcn-brand si précieux: le seul fait de l’avoir 
à la vue suggère immanquablement un usage 
nouveau. Il est indispensable dans la cuisine, le 
bureau ou la voiture pour effectuer une foule de 
petites réparations urgentes, temporaires ou 
définitives. Recherchez le ruban transparent 
ScoTotl-brand dans les populaires distributeurs 
métalliques à motif "écossais”.

Rien n’égale 

leSCOTCH -brand!

Minnesota M'ning and Manufacturing of canada limited • London . canada
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comme avant, vrai? Non

NAGASAKI 1945
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NAGASAKI I960
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C’est

LA GARNITURE DE 
TARTE AUX CERISES

PRÉFÉRÉE 
AU CANADA...

j

CERISES

ÇGÜ

Los gens do Nagasaki ne parlent jamais 
de la catastrophe.

On sert à monsieur le président du café, 
des oeufs, du bacon. Voilà pour asseoir son 
courage. Bon. Le courage est au point: 
“Yes”, qu’il dit . . .

C’est un homme puissant: cet acquiesce­
ment signifie l’anéantissement de deux villes 
habitées par quelque 600,000 personnes. 
Ah! pourquoi faut-il que les imbéciles aient 
tellement de courage!

Allez donc vous étonner, après cela, que 
la “vertu” n’ait pas bonne presse. “Plus 
d'Hiroshimas”, beuglaient les émeutiers lors 
des récentes manifestations contre le pacte 
de sécurité nippo américain, au Japon.

Le contenu de ce slogan: le 6 août 1945, 
une bombe atomique lancée sur Hiroshima 
fait plus de 75,000 morts, 100,000 blessés; 
trois jours plus tard, une bombe fait quelque 
74,000 morts à Nagasaki, et autant de bles­
sés. Au chapelet des crimes contre l’huma­
nité, l’homme, au nom des valeurs occiden­
tales, vient d’ajouter deux gros grains.

15 ans après . . . On n’arrive pas à faire 
glisser les gros grains entre les doigts, c’est 
un peu comme un chat dans la gorge . . .

Pourtant, racontent les photographies ci- 
contre, voyez Nagasaki, c’est comme avant. 
La ville compte même 50,000 habitants de 

plus qu’en 1945. C’est 
comme avant, dit cette 
photo de la jeune femme 
japonaise sous son para­
sol. Et l’autre, qui fait le 
geste insouciant du tou­
riste pour désigner les 
ruines de ce qui était au­
trefois le campanile le 
plus élevé d'Asie.

Pourtant, les statisti­
ques remuent encore, et 
s’ajoutent à la liste des 
victimes, encore aujour­

d’hui, des milliers de monstres, de mort-nés, 
de cancéreux . . .

C’est comme avant, vrai ? Non. Les gens 
d’Hiroshima, de Nagasaki, ne parlent jamais 
de la catastrophe, parait-il. Sans doute respi­
rent-ils plus vite, comme pour dépister et 
déjouer les odeurs de fin du monde . . .

Et avec eux tous les terriens. On peut dé­
sormais associer l’image du champignon à 
ces ligues pour le désarmement nucléaire qui 
n’en finissent plus de pousser un peu partout, 
à travers le monde.

À cause de cette réaction en chaîne, la ten­
tation vient d'écrire qu’Hiroshima et Naga­
saki auront servi à quelque chose ... On peut 
le penser, à condition de ne pas croire que cet 
“usage" lave en rien l’infamie.

Les bombes actuelles sont 1,000 fois plus 
puissantes que la bombe A, et il y a pire enco­
re dans les tiroirs des savants. En 1945, un 
homme a eu le “courage” d'ouvrir une ère 
terriblement nouvelle. Il ne faudrait pas 
qu’un autre trouve le même courage et y 
mette fin!

Sans doute respirent-ils plus 
vite, comme pour dépister et 
dejouer les odeurs de fin du 
monde . . .

26 LA PRESSE, 3 SEPTEMBRE 1960



.

• Iv‘

ffKê Kn%pits ' «si t4 marque dépotée per Keliogg Compenjr o> Ctnad» l td pour u dêi

*,v*

#»*»

■ ■W|

ggpgP'

Denis le Terrible
écoute le gai refrain des Rice Krispics tous les matins. “Cric! 
Crac! Croc!" vous répète combien ces beaux grains grillés sont, 
croustillants et frais . . et vous apportent tous les éléments
nutritifs, si importants, du riz mûri au soleil. Profitez-en dès 
demain matin!

“Le meilleur bonjour, tous les matins’’

RICE
KRISPIES

KRISPIES

• jit --.N :
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10, KENSINGTON PALACE:
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Le dimanche, à l’heure du thé, au château 
Windsor, la question est toujours à l’ordre du jour. 
Tous les membres de la famille royale sont de la 
partie: il faut tirer Tony sous le parapluie, et que 
personne ne se mouille! Tony-la-bohême a vécu . . 

comte? L’Angleterre fait
. Sera-t-ll duc, 
mine d'attendre.Les personnes royales, on le sait, ne peuvent se 

permettre des activités lucratives. Le Trésor 
pourvoit à leurs besoins. Margaret et Tony ne 
sont pas mortellement inquiets: madame a un
revenu annuel d’environ 45,000 dollars; la fortune privée tic madame se situe entre 300,000 et 600,000 dollars; 
un seul bijou de madame vaut dans les 60,000 dollars.

Aussi à la disposition de monsieur cinq automobiles: deux Rolls-Royces, une Morris Mini-Minor, une Austin, 
et la vieille Borgward de l'ex-photographe.

flue sont devenus ses amis?"
Tony-la-bohême a vécu. Désormais, on lui choisit ses amis. Ceux de Chelsea, étranges bonhommes 

aux moeurs étranges, ont été décomptés au premier tour. "Monsieur ne reçoit pas . . .
Monsieur est en voyage . . .”

Quelques-uns des anciens sont encore en faveur. 
Peut-être leur servira t on un jour quelque plat 
de royale ironie, pour nourrir de trop fréquen­

tes visites, ou pour décourager une familia­
rité jugée excessive.

Margaret et Tony s'intéressent passion­
nément aux arts. Ils choisiront tout 
probablement leurs nouveaux amis dans 
le bottin des écrivains et des artistes, 
dans le “Who’s Who" du théâtre, chez 
les photographes distingués.

Dans une maison de poupée 
Margaret et Tony cultiveront donc 

la fuie lleur de l'aristocratie dans leur 
salon du 10, Kensington Palace, une 
demeure que Georges III avait fait 
construire pour ses enfants et qui est 
apparue à Margaret comme une “mai­
son de poupée".

C’est laisser entendre que la maison 
est trop petite, et qu’ils n’entendent pas 
y demeurer très longtemps. C’est en 
effet la plus petite maison jamais habi­
tée par des personnes de sang royal en 
Angleterre. C'est aussi la pins exposée 
aux indiscrétions. Brique rouge, trois 
étages. Au rez-de-chaussée, la salle rie 
réception, décorée à la moderne. Pn 
mier étage, trois chambres à coucher, 
trois salles rie bain. On y a aménagé une 
suite pour Margaret et Tony. Ils se 
contentent de peu, on le voit. Les sept 
domestiques sont casés au 2' etage.

Enveloppé, logé, Tony est bien arme 
poui la chasse au titre. Il peut d’ailleurs 
rester bien au chaud : on le lui apporter a 
sur un plateau, le titre. Sera t il duc, ou 
comte? L'Angleterre fait mine d'at­
tendre . . .

"Il faut tirer Tony sous le 
parapluie, et que personne ne 
se mouille!" Le roturier 
Armstrong-Jones est ici 
flanque de la reine et 
de son epouse.

Une "maison de 
poupée" pour les 

amours de la 
princesse et du 

photographe.

-TsïV.aii

Par ANNE COLERIDGE 
(Tous droits réservés)

La princesse Margaret et son époux. Tony 
Armstrong-Jones, ont établi leurs quartiers au 
numéro 10, Kensington Palace. Porte voisine, 
c’est le Musée de Londres. Les visiteurs se pressent 
dans la chambre de la reine Victoria enfant, au 
musée: de la fenêtre, il est possible d'observer ces 
autres "objets”, les Jones.

Pour ces derniers, un gros problème, un seul: à 
quelle noble tâche va s’employer Tony, de roturier 
devenu “objet” royal? Tony est un jeune homme 
actif, il veut bien faire quelque chose. Mais quoi? 
Il ne sait être que photographe. Il a bien étudié 
l’architecture à Cambridge, mais il n’a pas poussé 
jusqu'au diplôme.

UN SEUL 
PROBLÈME, 

DE

«
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ici du doigt le train, un thème qui revient
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UN HOMME RACONTE 
L 'INTÉRIEUR DE SA 

CAVERNE DE PEAU 
ET D OS...

... il recherche au tréfonds de la caverne les vestiges 
de ce foetus qu'il a été, il se confie à la mémoire 
des os . . . Sur le mur, une tète humaine: le 
squelette d'un poisson de l’ère primaire.

L’homme est dans une institution 
pour malades mentaux depuis plus 
de 20 ans. Schizophrène, qu’il est. Tous 
les ponts avec le monde extérieur sont 
coupés. Il vit en dedans de sa peau, et 
ses rêves comme des bulles se déchirent 
contre les parois.

Depuis six ans, il recueille les débris 
de son monde étouffé. Sexagénaire, il a 
réussi une brèche sur l’extérieur: sur 
tous les bouts de papier blanc que le 
vent pousse de son côté, il raconte son 
monde hallucinant. S'aidant d’un pot 
de colle, il réunit les bribes, comme s’il 
reconstituait une image invisible.

Une feuille de papier suffisamment 
grande est-elle à sa disposition, il ne 
laisse pas le crayon courir librement. Il 
n’utilise qu’une mince bande à la fois, 
ne déroule la feuille que progressive­
ment. Il photographie l’intérieur de la 
caverne.

UN POISSON 
DE L’ÈRE PRIMAIRE

Le squelette d’un poisson de l’ère 
primaire — un spécimen de l’ordre des 
dipneustes — dessine sur le mur une 
tête d'homme ... Le schizophrène 
recherche au tréfonds de la caverne les 
vestiges de ce foetus qu’il a été, il se 
confie à la mémoire des os pour cette 
régression. Telle cette femme qui pas­

sait la journée dans un bain d’eau 
chaude pour vivre à nouveau la 
chaleur du ventre maternel . . .

Caractéristique du schizophrène, cet­
te minutie qu’on retrouve dans tous les 
tableaux. Le psychiatre qui a déniché 
l’artiste dans un recoin d’une institu­
tion pour malades mentaiix de Califor­
nie nous propose son petit dictionnaire 
des symboles. Les trains: évasion . . . 
Les triangles: recherche de la stabilité. 
On peut de plus repérer cet autre symp­
tôme de la maladie: un faible pour la 
divinité, que l’artiste exprime ici de 
façon fort troublante par ce qu’on croit 
être l’image de la Vierge de la Guade­
loupe. H semble aussi qu’il soit facile 
de lire sur les tableaux plusieurs allu­
sions aux parties génitales.

Mais l’artiste, prolifique en diable, 
n’a cure de toutes ces interprétations. 
Le crayon, quand même, signifie une 
victoire sur sa monstrueuse autonomie. 
Il accroche ses tableaux au mur. Il ne 
parle à personne, mais il bafouille un 
refrain quelconque pour marquer sa 
satisfaction quand des curieux se ris­
quent à venir jeter un coup d’oeil sur 
ses travaux. .

L’étonnante qualité de ces mémoires 
du dedans de la peau leur a valu d’être 
exposés à la galerie d’art du Mills 
College d'Oakland, Californie.

, . .. cet autre 
symptômo 
de la mala­
die: un fai­
ble pour la 
divinité, que 
l'artiste ex­
prime ici de 
façon fort 
troublante 
par ce qu'on 
croit être 
l'image de 
la Vierge de 
la Guade­
loupe.

Le psychiatre pointe 
souvent dans les créations du malade. Le train: l'évasion . 
Le convoi est sur le point de s’engouffrer dans un tunnel .

I.A PRESSE, 3 SEPTEMBRE j%0 29

Il y a de tout là-dedans.
Même une

certaine
cohérence . . .
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En voilà un qui se lève de grand matin! Il réclame un verre de Sun-up avant le 
déjeuner. Voilà pourquoi il a le verbe si haut1
C’est Sun-up à la saveur d’orange qu’il préfère. Mais la maman, aussi, aime bien Sun-up II se mêle instantanément à 
de î eau froide, soit au verre, soit au pot. Sun-up aide à maintenir la bonne santé de toute la famille, l’année durant 
0 est le breuvage du déjeuner, additionné des vitamines C et A.
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ALLONS, UN PETIT EFFORT,
TARZAN ! PLUS HAUT, CES 
DEUX BOULES D'OR SI 

TU PEUX !
Vm

(*rEdgar Rice Burroughs
PENDANT QUE LES AUTRES 
MEMBRES DE L'EXPÉDITION 
ATTENDENT AUX PORTES DE 

LA FORTERESSE DES 
FEMMES WOO-MOO . . .

RINA, DONNE UNE 
LEÇON À CE PETIT 

MONSIEUR !

/

LAISSE TOMBER, VA. ASSIEDS- 
TOI À MES CÔTÉS ET REGARDE 
CE QUE PEUT FAIRE UNE 
FEMME WOO-MOO

Yf
M GRACE A MON SECRET 

WOO-MOO, CETTE 
FEMME EST PLUS 
FORTE QUE TOI, 

TARZAN. QUEL MONDE 
DIFFÉRENT JE VAIS 

CONSTRUIRE 
QUAND TOUTES LES 

FEMMES SERONT 
AUSSI ROBUSTES 

QUE RINA !

Copr IMS Kâf»r Rica »yrf*ti*hâ la* —T* C • O*
Distr. by United Feature Syndicate, Inc. 9- 4-1539

TARZAN EST STUPEFAIT 
RINA SOULÈVE LE POIDS 
JUSQU'À MI-CORPS

PUIS SANS 
EFFORT, LE TIRE 

JUSQU À LA 
HAUTEUR DES 

ÉPAULES

A SUIVRE



"Dcpui* l'Age de 12 ana. Je gagne « 
Chaque année un bon montant 
d'argent, Tous me* client* sont 
heureux d'acheter /cura carte* de 
«lu#**»'

Mme ARTHUR B EDA RD.

TRAVAILLEZ POUR U PLUS
IMPORTANTE ORGANISATION
DU GENRE AU CANADA FRAI

mm

CARTES

CARTES

Ce superbe catalogue 
rte cartes de Noël» 
entièrement illustre en 
couleur*, vous sera 
envoyé gratuitement. 
Poster le coupon ci- 
contre.

^^fA/Tff Of -

LWHIT SUPP1EMEKTAIRE
EN VENDANrMSt/PfmfMWEfDFMËL

AUCUNE EXPÉRIENCE NÉCESSAIRE

FAITES *25.00 - $50.00 ■ $100.00 OU PLUS

Oui! Travailler avec nous est un moyen agréable do chancier vos loisirs en argent liien à vous. 
Chaciuo annûo clos milliers de Canadiens, hommes, femmes, garçons et filles trouvent plaisir a 
offrir à leurs amis, parents ut connaissances, nos superbes sélections do cartes de Noel. Elles 
sont si jolies et exclusives que ce sera un plaisir de les offrir à vos amis et de faire de l’argent. 
Gros profits bien a vous sur chaque boite vendue. Aucune expérience nécessaire. Nous vous 
fournissons tout. Vous les montrez et la vente est faite. Souvent un même client achète 2, 3 
et même 4 boites et vous faites .40c a .50c de profit bien à vous sur chaque boite vendue.

Seulement deux séries apparaissent sur cotte annonce, mais notre catalogue que vous recevrez 
gratuitement en postant le coupon ci-dessous contient les illustrations de 15 séries différentes. 
Vos clients prendront plaisir a feuilleter ce catalogue et a commander de vous. Et souvenez-vous 
qu’en travaillant pour nous vous travaillez pour la plus importante organisation du genre au 
Canada Français. Voilà notre garantie.

CHOIX DE
15

SERIES
DIFFERENTES

AUCUNE EXPÉRIENCE NÉCESSAIRE

Zl de L'ARGENT
POSTEZ CE COUPON

RIEN À DÉBOURSER

-A PRIMES DE LUXE INC
o- ~ NEUVILLE, P. QUE.

! Primes de Luxe lncv
\ | Neuville, Que.

j | Je désire faire île l’argent en vendant vos cartes de Nord S.V.P.

m’expédier pour approbation un assortiment de cartes à vendre

I ainsi qu’un catalogue de cartes en couleurs et toutes les explica­
tions néctfâsaires sur la manière de faire de /’argent facilement.

I NOM: .

jl ADRESSE:
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